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1 Un projet  de lotissement au lieu-dit  « Le Champ de la Hosseraie »,  sur la  commune
d’Isigny-le-Buat, a motivé la prescription d’un diagnostic sur la parcelle ZD 77p dont la
surface est proche d’un hectare.
2 Quelques  indices  céramiques  ténus  évoquent  la  fréquentation  du  secteur  pour  les
périodes anciennes, comprise entre le Néolithique et l’Âge du Fer, mais ne sont pas
associés à une véritable structuration de la zone diagnostiquée.  De même, quelques
chablis épars restent sans datation et leur distribution spatiale n’apporte pas plus de
renseignement.  Les  vestiges  principalement  représentés  sont  des  éléments  de
découpage parcellaire dont la datation exacte ne peut être établie. Les rares vestiges
mobiliers issus de ces fossés ou de leur environnement direct indiquent simplement
que le réseau fonctionne à la période moderne et qu’il est lié à la ferme de la Hosseraie
et  au  développement  parcellaire  du  hameau  de  Pain  d’Avaine.  Mais  le  réseau  est
simplifié par fusion de parcelles, antérieurement au début du XIXe s., sans doute dans la
dynamique de la mutation des pratiques agricoles de la fin de la période moderne. Un
découpage régulier en bandes offrant des parcelles de surfaces régulées se dessine alors
à l’échelle d’un quartier parcellaire d’une vingtaine d’hectares, dont la pointe sud-ouest
est  en  partie  occupée  par  le  hameau  du  Pain  d’Avaine.  Le  découpage  en  bandes,
généralement attribué à la mise en valeur des terres agricoles au Moyen Âge, s’appuie
ici sur deux axes de circulation dont l’origine semble remonter à la période Antique. La
voie d’Avranches à Sées passerait par le hameau de Pain d’Avaine, et constituerait un
axe structurant ou morphogénétique orienté nord-ouest – sud-est, tandis que le chemin
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identifié en 2016 sur un précédent diagnostic relierait la vallée de la Sélune à la vallée
de  l’Oir  dans  un  tracé  épousant  les  formes  du  relief  et  grossièrement  orienté sud-
ouest – nord-est.  Celui-ci  structure  l’occupation  antique  du  Frêne,  à  Isigny-le-Buat,
découverte  lors  d’un  diagnostic  réalisé  en 2016,  où  le  tronçon  observé  semble
abandonné dans le courant du Bas-Empire au profit d’une variation latérale située à
quelques mètres seulement, plus à l’est. Dans son prolongement il dessert le hameau de
Pain d’Avaine et se poursuit jusqu’à l’église du Buat en rebord de la vallée de l’Oir.
Malgré quelques variations dans son orientation et dans son tracé, cet axe occupe une
place prépondérante dans la morphogénèse parcellaire. Un troisième axe de circulation
représenté par un tronçon de chemin découvert dans la parcelle ZD 77 s’inscrit dans un
tracé  grossièrement  parallèle  à  la  voie  d’Avranches  à  Sées.  Ce  dernier,  associé  au
chemin provenant du Frêne, contribue à la structuration du parcellaire fossile identifié
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